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			Le projet Manhattan

			Le programme secret américain qui mit fin à la Seconde Guerre mondiale

			
					Quand ? 17 juin 1942 – 9 août 1945

					Où ? États-Unis

					Contexte ?	Essor de la production industrielle de masse.

	Découverte de la fission atomique.

	Seconde Guerre mondiale (1939-1945).




					Protagonistes ?	Flanklin Delano Roosevelt (président des États-Unis, 1882-1945).

	Harry S. Truman (président des États-Unis, 1888-1972).

	Leslie Richard Groves (militaire américain, 1896-1970).

	Robert Oppenheimer (physicien américain, 1904-1967).

	Entreprise DuPont.




					Répercussions ?	Fin de la Seconde Guerre mondiale.

	Développement du complexe militaro-industriel américain.

	Course internationale à l’armement ato-mique.




			

			Le projet Manhattan représente pour les Américains l’entreprise patriotique par excellence, celle qui permit de mettre fin à une guerre meurtrière qui semblait vouloir s’éterniser. 

			Alors que la menace nazie s’étend sur l’Europe, ce programme ultra secret mis sur pied par le président des États-Unis Franklin D. Roosevelt à partir de l’été 1942 a pour mission de mettre au point la première bombe atomique de l’histoire, avec un seul mot d’ordre, y parvenir avant les Allemands. 

			Œuvre colossale aussi bien financièrement qu’humainement, elle est le fruit d’une collaboration sans précédent entre l’industrie, la science et l’armée américaines, s’appuyant en cela sur les avancées majeures de la recherche nucléaire associées à une puissante industrie chimique. Les sites nécessaires à sa réussite sont construits à la hâte aux quatre coins du pays, sous la direction de la firme DuPont, responsable de la partie ingénierie, du physicien Robert Oppenheimer, directeur de la partie scientifique, et du général Leslie Groves, responsable du projet. 

			Associant dès 1943 le Canada et le Royaume-Uni, mais rejetant toute participation de l’URSS, le projet Manhattan parvient en moins de trois ans, le 16 juillet 1945, à créer l’arme la plus puissante, la plus destructrice et la plus meurtrière jamais utilisée jusqu’à nos jours, faisant alors des États-Unis la plus grande force militaire du monde.

		


		
			Contexte

			Les États-Unis, puissance industrielle et financière

			Dès la fin de la Première Guerre mondiale (1914-1918), les États-Unis deviennent la première puissance financière et industrielle mondiale. Dans les années 1920, le pays dispose de capitaux considérables, dus notamment au remboursement partiel des dettes contractées par les pays européens et au rachat de la quasi-totalité du stock mondial d’or. Cette prospérité s’appuie sur les industries nouvelles, notamment automobiles et chimiques, qui mettent à profit les progrès scientifiques et techniques pour développer de nouveaux produits, investissant directement dans la recherche, tout en rationalisant les méthodes de production. Les États-Unis entrent dans l’ère de la consommation de masse, plusieurs décennies avant les pays européens.

			La firme DuPont est en cela l’un des exemples révélateurs de cet esprit d’entreprise et d’innovation qui habite la société et l’industrie américaine à cette époque.

			DuPont et la Première Guerre mondiale

			Dès 1915, plusieurs firmes industrielles, dont la société DuPont, collaborent à l’effort de guerre américain. Après la guerre, l’entreprise est accusée d’en avoir profité pour s’enrichir. Une commission d’enquête du Sénat est nommée en 1935-1936, affublant la firme du surnom de « marchands de mort » (N’DIAYE (Pap), « Du nylon et des bombes. Du Pont de Nemours, l’État américain et le nucléaire, 1930-1960 », in persee.fr).

			Dès 1920, DuPont décide de collaborer avec le Massachusetts Institute of Technology (MIT), donnant naissance au premier département indépendant de génie chimique. La société développe également un mode de gestion alors révolutionnaire, basé sur une structure multidivisionnelle permettant une souplesse et une réactivité optimisées. Enfin, elle est la seule entreprise chimique capable de construire elle-même ses usines. 

			En 1935, la firme découvre le nylon, et se spécialise dans la chimie des hautes pressions et la polymérisation.

			La montée des totalitarismes et la Seconde Guerre mondiale

			Le 30 janvier 1933, Adolf Hitler (1889-1945) devient chancelier allemand, et développe une politique de réarmement et de réindustrialisation du pays. Face à l’Allemagne nazie, les démocraties occidentales jouent la carte de la neutralité, occupées à endiguer la crise économique qui mine leur pays, allant jusqu’à satisfaire les revendications territoriales d’Hitler lors de la conférence de Munich en septembre 1938.

			L’année suivante, la Grande-Bretagne et la France tentent cependant de constituer un front européen contre l’expansion nazie, mais elles ne sont suivies ni par les États-Unis ni par l’URSS, qui signe un pacte de non-agression avec l’Allemagne le 23 août 1939. Le 1er septembre, Hitler attaque la Pologne. En retour, deux jours plus tard, la France et la Grande-Bretagne déclarent la guerre à l’Allemagne.

			L’isolationnisme américain

			Historiquement, les États-Unis ont toujours appliqué une politique de neutralité quant aux conflits internationaux, n’intervenant qu’en cas de menace directe. Roosevelt déclare en 1937 : « L’Amérique déteste la guerre. L’Amérique souhaite la paix. » (PINOL (Julien), La genèse de la bombe à fission nucléaire. Le projet Manhattan, tome I, Paris, L’Harmattan, 2011, p. 41)



			La France est conquise en quelques semaines au mois de juin 1940, alors que la Grande-Bretagne résiste à son pilonnage par l’aviation allemande. Le 12 octobre, Hitler renonce à l’invasion de l’Angleterre. Les États-Unis refusent d’intervenir directement dans le conflit. Pour autant, en janvier 1941, Roosevelt s’entend avec le Premier ministre britannique Winston Churchill (1874-1965) pour donner la priorité à la lutte contre l’Allemagne en cas d’entrée en guerre des États-Unis. Le 7 décembre 1941, l’aviation japonaise détruit par surprise la base navale américaine de Pearl Harbor (Îles Hawaï). Le lendemain, les États-Unis déclarent la guerre au Japon. Dès lors, la mobilisation de la société américaine, tant économique qu’humaine, est totale.

			La découverte de la fission atomique

			Le principe de la bombe atomique

			La bombe atomique se base sur une réaction en chaîne issue de la fission d’un noyau d’uranium ou de plutonium provoquée par un neutron. Lorsque le neutron entre en collision avec l’atome, celui-ci éclate en un noyau réduit et quelques neutrons, qui entrent à leur tour en contact avec le noyau restant, créant une nouvelle fission, etc., permettant de libérer d’immenses quantités d’énergie.
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			Alors que l’humanité découvre la radioactivité dans les dernières années du XIXe siècle et le noyau atomique en 1911, l’histoire de la fission atomique commence en 1932 avec la découverte du neutron. Au début de l’année 1939, le phénomène de fission est découvert grâce aux travaux des chercheurs allemands Otto Hahn (1879-1968), Otto Frisch (1904-1979) et Lise Meitner (1878-1968) et dévoilé par la voix de Niels Bohr (physicien danois, 1885-1962), qui découvre également l’isotope 235 de l’uranium.

			Au même moment, Frédéric Joliot (physicien français, 1900-1958) démontre que la fission de cet atome provoque une réaction en chaîne capable de libérer d’immenses quantités d’énergie. Ces découvertes agitent le milieu scientifique, bien conscient des enjeux de cette découverte.

			Le 2 août 1939, Léo Szilard (physicien hongrois, 1898-1964), Eugène Wigner (physicien hongrois, 1902-1995) et Albert Einstein (physicien d’origine allemande, 1879-1955) adressent une lettre au président américain Roosevelt, pour le convaincre de la nécessité de trouver la formule de la bombe atomique avant les nazis et de mettre à l’abri les ressources en uranium menacées par l’avancée allemande. Roosevelt répond à cette demande par la mise en place d’un comité pour l’étude de l’uranium, qui se réunit pour la première fois le 21 octobre 1939.

			À partir de là, plusieurs laboratoires de recherche se développent aux États-Unis et en Angleterre. Du côté britannique, le MAUD Committee (Military Application of Uranium Desintegration) se réunit pour la première fois le 10 avril 1940, alors que du côté américain le National Defense Research Committee, destiné à fédérer les travaux scientifiques et d’ingénierie menés dans les structures civiles à des fins militaires, est créé le 1er juillet 1940 sous la direction de Vannevar Bush (ingénieur américain, 1890-1974) et James Conant (chimiste américain, 1893-1978). Dès lors, toute découverte en lien avec la fission atomique est considérée comme secrète.

			Quelques mois plus tard, Glenn Seaborg (chimiste américain, 1912-1999) découvre le plutonium (239Pu), issu de la radiation de l’uranium, nettement plus fissile et beaucoup plus toxique que le 235U.

			Le MAUD Committee déclare au printemps 1941 la fabrication de la bombe possible, mais également l’incapacité de la Grande-Bretagne à la réaliser. Bush et Conant fondent en conséquence le 9 octobre 1941 aux États-Unis le S-1 Committee, comité top secret consacré à la fission atomique en vue de la fabrication de la bombe. 

			Mais le grand tournant survient avec l’entrée en guerre des États-Unis. Le projet nucléaire devient une priorité. Le 19 janvier 1942, le président Roosevelt donne son accord pour la réalisation sans délai de la bombe, et le Metallurgical Laboratory voit le jour en février 1942 à l’université de Chicago, sous la direction d’Enrico Fermi (physicien italien, 1901-1954) et d’Arthur Compton (physicien américain, 1892-1962). Le 12 juin, Roosevelt et son secrétaire d’État à la Guerre Henry Stimpson (1867-1950) décident de la formation secrète d’un département militaire exclusivement consacré à l’étude de l’arme atomique ; c’est la naissance du projet Manhattan.

		


		
			Biographies

			Franklin D. Roosevelt, homme politique américain

			Né le 20 janvier 1882 à Hyde Park (New York), Franklin Delano Roosevelt suit des études de droit à Harvard et à Columbia et devient sénateur démocrate de l’État de New York en 1910, puis secrétaire adjoint à la Marine en 1913.

			Paralysé des deux jambes par une attaque de poliomyélite en 1921, il est élu gouverneur de l’État de New York en 1928 puis président des États-Unis en 1933. Il parvient à surmonter en partie la Grande Dépression (crise économique de 1929) par la mise en place du New Deal (réformes économiques et sociales de 1933) et de l’État providence. 

			Il rompt avec l’isolationnisme traditionnel des États-Unis en engageant les Américains dans le deuxième conflit mondial aux côtés des démocraties européennes. Réélu à trois reprises, il meurt au début de son quatrième mandat le 12 avril 1945.

			Harry S. Truman, homme politique américain

			Harry Truman naît le 8 mai 1884 à Lamar (Missouri). Élu sénateur démocrate du Missouri en 1935, il est nommé en 1944 vice-président de Franklin D. Roosevelt, auquel il succède à la mort de ce dernier.

			C’est lui qui décide de larguer les deux bombes atomiques le 6 août 1945 sur Hiroshima (Japon) et le 9 août sur Nagasaki (Japon), obligeant le Japon à capituler. Grand ennemi de l’URSS, il crée en 1947 la CIA (Central Intelligence Agency), met en place le plan Marshall (programme d’aide économique à l’Europe, 1948-1952) pour aider l’Europe occidentale à se reconstruire, édicte la doctrine Truman, plaidant en faveur de l’aide économique et militaire aux pays menacés par l’expansion soviétique, et crée en 1949 l’Organisation de l’Atlantique Nord (OTAN). Il est également à l’origine de l’engagement des États-Unis dans la guerre de Corée (1950-1953) en 1950.

			Il se retire de la présidence en 1952, à la fin de son deuxième mandat. Il meurt le 26 décembre 1972.

			Leslie Groves, militaire et général américain

			Fils d’un aumônier de l’armée, Leslie Groves naît le 17 août 1896 à Albany (New York). Il étudie au Massachusetts Institut of Technology (MIT), avant d’entrer à l’académie militaire de West Point. 

			En 1918, il entre dans le corps armé de génie et finit ses études d’ingénieurs. Il devient capitaine en 1934 puis major en 1940. Membre de l’état-major de Washington, il supervise la construction de nombreux bâtiments, notamment celle du Pentagone. 

			Promu général, il est nommé directeur militaire du projet Manhattan le 17 septembre 1942 et fait appel à Robert Oppenheimer pour le volet scientifique. Il prend sa retraite militaire en 1948 et meurt à Washington le 13 juillet 1970.

			Robert Oppenheimer, physicien américain

			Issu d’une famille aisée d’immigrés juifs allemands, Robert Oppenheimer naît le 22 avril 1904 à New York. Licencié de chimie à Harvard en 1925, il décide de se spécialiser en physique théorique et part quatre ans en Europe pour travailler sur les nouvelles théories que sont la relativité, la physique mécanique et la physique quantique. De retour aux États-Unis, il devient professeur de physique théorique au California Institute of Technology et à l’université de Berkeley.

			En 1942, il est nommé directeur scientifique du projet Manhattan. Réticent à l’usage de la bombe atomique sur des cibles à forte densité de population, il est profondément affecté par sa part de responsabilité dans les bombardements d’Hiroshima et de Nagasaki, et milite après la guerre contre la prolifération nucléaire.

			Refusant de prendre part au programme de conception de la bombe à hydrogène, il est accusé en 1953 par le gouvernement américain de connivence avec l’ennemi soviétique et déshabilité. Réhabilité en 1963, il reçoit la prestigieuse médaille Enrico Fermi pour sa contribution à la physique nucléaire. Il meurt le 18 février 1967 à Princeton (New Jersey).

			Firme DuPont, société américaine de produits chimiques et de biotechnologies

			La compagnie DuPont est fondée en 1802 à Wilmington (Caroline du Nord) par Éleuthère Irénée du Pont (1771-1834), un aristocrate français installé aux États-Unis. L’entreprise se consacre dans un premier temps à la fabrication de poudre à canon, et devient dès le milieu du siècle le plus grand fournisseur de poudre de l’armée américaine, principalement lors de la guerre de Sécession (1861-1865) et de la Première Guerre mondiale. Dès les années 1910-1920, l’entreprise se lance dans les recherches sur la chimie industrielle et commence à travailler sur les polymères, découvrant notamment le nylon en 1935.

			La société DuPont devient l’une des composantes essentielles du projet Manhattan en tant que responsable de la construction et du fonctionnement des sites charg
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